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Plantes
Categories

1 2 3 1 4

100 Dufour 9 26 50 15

85 Moutot 15 34 33 3

95 Dufour-Moutot 6 14 16 59

Toute grossiere que soit cette estimation, qui neglige volon-
tairement de nombreux details sur l'origine de ces differentes

tailles, eile n'en montre pas moins, d'une fa§on evidente, le

phenomene de l'heterosis. En effet, s'il y a chez les descendants
du parent Moutot 4,5 % de grandes plantes (categorie 4), chez

ceux du parent Dufour 15 %, on trouve le chiffre 62 % pour
les hybrides de premiere generation.

Ces etudes ont ete facilities grace au concours de l'Ecole
cantonale d'Horticulture de Chatelaine, et plus particulierement
de Monsieur J. Dumonthay, Chef de culture maraichere dans

cette Ecole, auquel j'exprime mes plus vifs remerciements.

Institut de Botanique de VUniversite.

Seance du 20 juin 1929.

H. Lagotala. — Contribution ä Vetude geologique du Congo

franqais. Notes geologiques sur la region comprise entre la Comba

et la Luvizi Orientale. Le decrochement transversal de la Luvizi
Orientale.

Au cours d'une mission geologique dirigee par M. Duparc,
commencee en compagnie de M. Gysin, et continuee seul apres
le depart de ces derniers, j'ai eu l'occasion de faire quelques
observations geologiques dont je donnerai ci-dessous un resume
partiel.

La region qui fait l'objet de cette note s'etend ä l'Ouest de

Brazzaville, entre les rivieres Comba et Luvisi Orientale, sur un
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espace de 30 km. Au S, eile est limitee par le flanc N du
Plateau des Cataractes; au N, eile depasse le Plateau de Tchi-
coumba (Massif Tabulaire de Delhaye et Sluys r) et aboutit au
voisinage du Niari. Cette region est essentiellement occupee

par des formations schisto-calcaires et schisto-greseuses. Dans

cette course faite avec M. Gysin au confluent de la Lukuni et du

Niari, nous avons rencontre des calcaires et des schistes sans
avoir retrouve l'affleurement metamorphique signale par
MM. Delhaye et Sluys.

MM. Delhaye et Sluys 2 admettent que les calcaires et les

gres sont en concordance tectonique. Pour ces auteurs, l'en-
semble forme le Systeme du Kundulungu comportant une serie

schisto-calcaire ä la base et une serie schisto-greseuse au sommet.
M. Amstutz, qui a fait une fort belle etude des regions comprises
entre le Mayombe et le Haut-Ogoue, a signale des calcaires
fortement plisses au voisinage immediat de gres sensiblement
horizontaux 3. Pour cet auteur, il semble qu'en cet endroit il
y ait discordance tectonique entre ces deux formations.

Dans ce travail et les suivants le nom de calcaire du Niari
designera les formations correspondantes ä la serie schisto-
calcaire de Delhaye et Sluys et le nom de Gres des Cataractes

designera les formations schisto-greseuses des memes auteurs 4.

Ces denominations n'ont qu'une valeur locale bien entendu.
Les calcaires du Niari presentent des aspects fort divers. Au

sommet nous avons le plus generalement des calcaires siliceux
et dolomitiques (type Mindouli) puis viennent des calcaires

1 Delhaye et Sluys, Esquisse geologique du Congo occidental au
1:200.000me. Etude du systöme schisto-calcaire. Etablissement
cartographique E. Paterson, Uccle-Bruxelles.

2 Idem, Presentation dlune carte geologique originale du Congo
occidental a Vechelle du 1: 200.000me. Publication relative au Congo
beige et aux regions voisines. An. 1923-24. Annexe au T. XLVIII des
Annales de la Soc. geol. de Belgique, Liege, (1929).

3 A. Amstutz, Note preliminaire sur la geologie du Congo frangais.
C. R. S. de la Soc. geol. de France, N° 4, Seance du 18 fevrier 1929.

4 Delhaye et Sluys, La region metallifere du Niari et du Djoue
(Afrique Equatoriale frangaise) (observations faites en 1914).
Publications relatives au Congo beige et aux regions voisines. Annees
1921-22. Annexe au T. XLY des Annales de la Soc. geol. de Belgique,
Liege, (1923).
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noirs plus ou moins fetides (type de la poudriere de Mindouli)
ä la base des calcaires roses parfois marneux (type N'Vouvou).

La serie superieure comporte frequemment des calcaires en

plaquettes ondulees des calcaires concretionnes qui sur les

surfaces erodees donnent l'impression de plaquettes fortement
plisses. On y retrouve aussi des calcaires spathiques fetides

oolithiques. Ajoutons que vers le sommet des calcaires du Niari,
l'on rencontre une breche calcaire. Sa position cependant n'est

pas constante et eile peut se retrouver plus bas dans la serie et
parfois ä plusieurs reprises.

Sans vouloir insister dans cette note sur la stratigraphie, il
faut indiquer que l'on trouve au nord des plateaux de Tchi-
coumba, de meme qu'au N des Monts de Madingou, des calcaires

oolithiques dont la position exacte dans la serie calcaire ne nous

apparait pas tres clairement. Au confluent de la Kingoi et de la

Luvizi Orientale et dans sa proximite se trouve une breche

calcaire, elements noirs dans une pate grise plus siliceuse, fort
differente des types que nous sommes habitues ä rencontrer et

qui semble correspondre ä une breche trouvee dans les niveaux
inferieurs des calcaires k la N'Vouvou.

Au S de ce point j'ai trouve une roche fort curieuse. L'exa-
men microscopique montre une apparence de microbreche

organique. Toute la masse est fortement recristallisee, les

elements en sont en fort mauvais etat, de sorte que les deux

coupes ne sont pas süffisantes pour determiner si nous avons
bien la une microbreche organique fort semblable aux facies que
nous avons maintes fois rencontres dans le Jura. De nouvelles

coupes permettront peut-etre d'elucider ce probleme.
Les Ores des Cataractes presentent peu de particularites dans

notre region. Les conglomerats qui en marquent parfois le

debut peuvent aussi dans cette region se rencontrer ä des niveaux

superieurs.
Les gres et les conglomerats ont souvent une pate riche en

carbonate de chaux. Les elements sont soit des cailloux calcaires,

siliceux, quartziteux, bien roules, soit des elements plus angu-
leux parmi lesquels les debris de schiste plus ou moins marneux
sont frequents, avec passage de l'une ä 1'autre de ces formations.

Dans les environs et au S de Tchimouenda, sur le flanc N du
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Plateau des Cataractes, le contact des calcaires et des gres est
bien visible. Les dernieres assises calcaires sont formees d'une
breche calcaire ä elements siliceux et de calcaires plus fonces.

Cette breche Supporte des gres ä grain relativement fin. Alors

que les gres presentent une inclinaison de 8° au SW, les calcaires,

Fig. 1.

eux, plongent de 12° au SSW. Dans la note qui fait suite ä

celle-ci M. Gysin decrira un detail de contact gres-calcaires plus
ä l'W, ä M'Passa.

Sur le flanc S du Plateau de Tchicoumba, la tectonique plus
tourmentee des assises calcaires rend parfois fort delicat le

reperage des couches. Derriere la case de Tchicoumba, dans le

C. R. Soc. phys., Geneve, Vol. 46, 1929. 8
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fond d'un ravin, le contact des calcaires et des gres se fait par
l'intermediaire d'une breche de friction. Les couches sont forte-
ment redressees. Les calcaires s'inclinant de 80° au N, les gres
sont disloques et presentent des inclinaisons variables en grandeur

et en direction.
La trace de failles approximativement NS et plus haut dans

le ravin d'une faille EW est evidente (voir carte, fig. 1).

Le contact gres-calcaires se fait lä ä l'altitude de 320 m environ.

Au NE de la case de Tchicoumba nous avons reconnu les

eonglomerats des gres vers la cote 334. Dans le premier ravin a

l'E de la case la breche calcaire est separee des gres par une
assise de calcaires siliceux. Plus a 1'Est encore cette breche

calcaire est en contact avec des gres verts (gres decolores) ä

355 m d'altitude.
Vers l'W, cette breche se retrouve au confluent de la Mukama

et de la Luvizi Orientale ä 270 m, alors que le contact gres-
calcaire se fait sur la rive droite de la Luvizi, ä 300 m, proba-
blement par le fait que les breches du confluent se trouvent
etre en synclinal. A la limite Orientale de la region etudiee ici,
dans le cours de la Bembe, affluent de la Gomba (au N de

Mindouli, une semblable breche se retrouve en couches fortement
redressees inclinees de 60° au NW, et ä l'altitude de 380 m.
Sur le flanc nord du Plateau de Tchicoumba je n'ai pas encore
retrouve la breche calcaire. Les calcaires et les gres en ce point
s'inclinent de 50° vers le SSE.

Sur la piste qui part du village du chef Madiki (Tchinkita)
et qui aboutit au village du chef Gouka (Bikata) on peut
observer une serie de quatre collines dont les trois premieres
sont calcaires et dont la plus occidentale est constitute par des

eonglomerats et des gres. Dans ces eonglomerats, qui ont
souvent une päte calcaire, des lambeaux de schistes sont

frequents. Ces collines sont ä des altitudes fort voisines les unes
des autres et le fait que des calcaires font suite au SW ä la
colline greseuse montre clairement qu'il y a lä le passage de

deux failles importantes. Le contact gres-calcaires se retrouve
au NW du village du chef Gouka sur les flancs d'un plateau
separe de celui de Tchicoumba par la vallee de la Luvizi Orientale.

Sur ce plateau vers la cote 370, les eonglomerats des gres
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sont en contact avec les calcaires siliceux. L'ensemble est

incline de 30° vers le NE.
Des gres se trouvent sur la rive droite de la Luvizi Orientale,

ä l'ENE du village du chef Gouka et du confluent de la Gamasaka

et de la Luvizi. lis sont pinces entre les calcaires et sont proba-
blement la continuation de ceux de la colline dont je viens de

parier.
Au point de vue tectonique, en relation avec le contact des

gres-calcaires, il faut noter que ce contact qui dans la region du
flanc nord du Plateau des Cataractes a toujours ete signale vers
400-450 m, se trouve sur le flanc sud du plateau de Tchicoumba,
ä une altitude bien inferieure. (Nos altitudes ont ete relevees

au tacheometre.) A l'extremite sud-ouest du Plateau de

Tchicoumba, le contact se fait ä la cote 320. Si l'on se dirige vers

l'E, on voit le contact se relever et atteindre 400 m ä Mibiri.
Le plateau de Tchicoumba s'incline dans son ensemble vers le

SW, vers la grande coupure de la Luvizi Orientale. Ce phenomene
est particulierement visible lorsque de la region au NE de

Bouaba, sur la route Mindouli-Pointe Noire, l'on examine le

plateau dans son ensemble.

Nulle part, entre le pied de la falaise nord du Plateau des

Cataractes et le versant sud du Plateau de Tchicoumba, je n'ai
rencontre des gres. Les collines qui donnent un aspect si parti-
culier au paysage sont essentiellement formees de calcaires. Les

calcaires, qui au S s'enfoncent avec un faible pendage vers le S,

sous le revetement de gres, presentent vers le N, une serie de

plis anticlinaux et synclinaux. Au voisinage du plateau de

Tchicoumba, ces plis deviennent plus serres et le dernier passe

au pli-faille (fig. 2). Ce pli a pu etre repere sur plus de 30 km

au confluent de la Gamasaka (NE du village du chef Gouka),
dans les ravins au N du village du chef Madiki, dans les nom-
breux ravins de Tchicoumba et ä l'E de Tchicoumba, au pont
de la Compagnie miniere du Congo francjais, sur la riviere
Comba et dans le lit de la Bembe (affluent de la Comba). II
semble que ce pli, deja fortement redresse dans la region de

la Comba, passe au pli faille au fur et ä mesure que l'on
chemine en direction de Tchicoumba.

Alors que la direction generale du plissement est ENE-WSW,

C. R. Soc. phys. Genevr», vol. 46, 1929. 8*
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eile se modifie dans la coupure de la Luvizi Orientale, pres
du village du chef Gouka. Les plis extremement serres que l'on
y remarque prennent la direction WNW-ESE.

Le Plateau de Tchicoumba se presente comme un synclinal.
En effet les couches s'enfoncent visiblement vers le N sur le

flanc sud du plateau. Sur le flanc nord de ce meme plateau, elles

s'inclinent au S. L'examen de la vallee de la Luvizi montre
bien sur le flanc sud-ouest du Plateau de Tchicoumba l'existence
de ce synclinal ä fond plat.

Au N du Plateau de Tchicoumba et des Monts de Bititi, plus
k l'E, nous avons dresse trois profils k travers la brousse. Les

calcaires qui s'enfoncent sous le revetement greseux au S,

montrent une large ondulation anticlinale vers le N. Les

conditions du terrain durant la saison des pluies ne nous ont
permis de pousser notre etude jusqu'au Niari que pour un seul

parcours fait durant la saison seche lors d'une excursion

avec M. Gysin. Ce profil a montre un anticlinal tres surbaisse,

legerement atteint par des accidents locaux et de faibles ondu-
lations et qui passe ensuite ä un synclinal. Vers le Niari les

couches semblent esquisser un pendage vers le S. La rarete
des affleurements dans cette region ne permet pour l'instant
que de supposer la naissance d'un second anticlinal dans

cette zone.

II est ä remarquer que si les plis peuvent etre mis en evidence
dans la zone comprise entre le plateau des Cataractes et le
Plateau de Tchicomba, ceci n'est possible que dans la region du
bassin de la Luvizi Orientale (fig. 3). En effet, dans le bassin de la
Comba et de son affluent la Loemba, les observations ne peuvent
se faire que d'une fafon fragmentaire. Le terrain est recouvert
d'un epais manteau de latentes oü seuls les blocs de calcaires
decalcifies temoignent de l'existence des calcaires. Les
observations se limitent ä quelques points au bord de la Comba, de la
Bembe et de petits affluents.

Le bassin de la Luvizi Orientale a subi une evolution differente
de celui de la Comba-Loemba. La grande fracture de la Luvizi
ne doit pas etre etrangere k la chose. Peut-etre faut-il admettre

que le plissement a ete plus eleve dans le bassin de la Luvisi que
dans celui de la Comba-Loemba.





118 SEANCE DU 20 JUIN 1929

Alors que sous les gres, partout oü j'ai pu l'observer (region
du Plateau de Tchicoumba, Plateau des Cataractes, Plateau
de Bikata, Monts de Bititi et 60 km a l'W de Tchicoumba aux
Monts de Madingou), les calcaires ne montrent que des plis
tres peu accuses, la zone comprise entre les Plateaux des

Cataractes et de Tchicoumba presente des plis tres accentues 2. II
faut remarquer que dans cette zone le revetement greseux est

absent (fig. 2 et 3).

Les fractures sont excessivement nombreuses dans cette
region. II s'agit soit de fractures approximativement NS

(fractures ayant determine de nombreux ravins descendant des

deux plateaux) soit de fractures approximativement EW
(fractures visibles sur les cretes des collines au S de la case de

Tchicoumba, et jusqu'ä M'Passa, et au pied sud du Plateau de

Tchicoumba). Une de ces fractures est particulierement
interessante a observer. C'est celle qui a determine la «coupure »

de la Luvizi Orientale. Comme il est indique plus haut, la serie

des collines comprises entre le village du chef Madiki et celui du
chef Gouka (Bikata) montre une colline greseuse (conglomerats)
pincee dans un ensemble de collines calcaires (fig. 3). De plus,
la direction des plis calcaires plus au SW est toute differente

(voir plus haut). La rive droite de la Luvizi, pres de Bouaba,
montre des inclinaisons anormales des couches calcaires vers la
riviere, de meme que l'ensemble du Plateau de Tchicoumba
montre un abaissement axial vers cette meme riviere. M. Gysin
donne dans sa note des details concernant le passage de cette
fracture sur la rive droite de la Luvizi. Pour toutes ces raisons,
j'admets que la Luvisi, entre la region ä l'W du village du chef
Madiki et Bouaba, coule dans une fracture. Cette fracture est

un decrochement transversal. Le changement de direction des

couches, le resserrement des plis, les deux dots greseux pinces

1 Delhaye et Sluys (loc. cit.) indiquent dans un croquis deux
failles EW ä Tchicoumba. L'une d'elles, la plus au N doit correspondre
ä notre pli-faille, l'autre plus au S correspondrait ä une fracture
que nous avons trouvee sur la colline au S de la case (colline A).

2 Et ceci sur les deux rives de la Luvisi et ä l'E jusqu'aux sources
de la Loemba et de la Comba. Nous ne donnons ici que le resume des
nombreux profds que nous avons releves.
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entre les masses calcaires, et qui montrent des failles NW-SE
sont des preuves de cette interpretation.

Les fractures passent en divergeant sur les deux rives de la
Luvizi Orientale, plus au SE sur le sommet de la colline L,
determinant sur cette derniere des breches calcaires d'origine
tectonique. Au meme reseau de fractures appartiendraient les

fractures de la colline A (flg. 1) et celle qui determine prealable-
ment le cours SE-NW de la Luvizi entre les collines A et L.
L'ensemble de ces quelques observations geologiques permet
d'emettre quelques considerations generates dont quelques-
unes ne seront peut-etre que des hypotheses de travail.

La presence de breches a divers niveaux de la serie calcaire

superieure nous montre le peu de profondeur des eaux durant la
sedimentation des dernieres assises calcaires. II a du se former des

lies dont les breches representent les parties littorales (ceci est

conforme aux idees de MM. Delhaye et Sluys).
La presence de conglomerats dans les divers niveaux des gres,

la nature variable de ces conglomerats qui parfois passent ä des

breches montrent que le meme phenomene s'est produit durant la
sedimentation greseuse.

Partout ou nous avons pu l'observer les calcaires sous les gres
ont des plissements tres attenues, alors que dans la partie
comprise entre les Plateaux des Cataractes et de Tchicoumba,
les calcaires depourvus de leur revetement greseux montrent des

plis beaucoup plus accentues. II y a lä, ä mon avis, une relation
de cause ä effet ä retenir. II se pourrait que par suite du

decoupage du pays en une serie de compartiments par le jeu
des nombreuses fractures, une zone debarrassee du poids de

gres et limitee par des fractures, ait subi une evolution
tectonique differente.

La direction anormale des couches dans la region du village du '

chef Gouka, la presence Pilots greseux au milieu des calcaires

(W du village de Madiki et sur la rive droite de la Luvizi Orientale

a l'ENE du village de Gouka), la plongee longitudinale de

l'extremite occidentale du Plateau de Tchicoumba, demontrent
l'existence d'une fracture importante ou plutot d'un reseau de

fractures. Ces fractures ont Failure d'un decrochement transversal

ayant amene la torsion des plis vers FW, leur emergeance
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plus forte et leur deviation au N. Cette fracture expliquerait la

presence de breches tectoniques sur la colline L (SW du village
de Madiki).

Apres le depot des calcaires, et apres une premiere phase de

plissements et de fractures, une partie du territoire a du subir
une erosion intense, produisant par la disparition des gres un
allegement de ce territoire. Les pressions tectoniques latentes, les

derniers mouvements deffondrement de la cuvette du Congo 1

peut-etre, ont trouve lä une zone de moindre resistance, une
sorte d'appel au vide. Ce territoire s'est alors plisse, indepen-
damment du reste du pays situe au N et au S, le Plateau de

Tchicoumba formant resistance a determine Vaccentuation des

plis sur le pied de la falaise sud, et danciennes fractures fouant,
de nouvelles se creant (decrochement de la Luvizi) les masses

calcaires se sont tordues dans la region du village de Gouka.

En ce qui concerne la discordance des couches greseuses et

calcaires, il n'est pas possible d'arriver ä une conclusion nette
dans cette region. Nous avons l'impression d'une legere discordance

en nous basant sur certaines differences dans les pendages
des gres et des calcaires. Nos observations sur cette question ne

sont pas süffisantes pour trancher ce point de tectonique.
Ces notes geologiques, resultat d'une campagne de 10 mois,

ne doivent etre prises que comme une premiere approximation
dans la connaissance du Congo francais, permettant d'elaborer
quelques hypotheses de travail et faciliter ainsi les recherches

ulterieures que je vais continuer sur le terrain.

Geneve, Laboratoire de Mineralogie de V Universite.

M. Gysin. — Contribution ä Vetude geologique du Congo

frangais. Profil geologique de M'Passa (Plateau des Cataractes)

au Plateau de Tchicoumba.

(Observations faites au cours d'une mission dirigee par
L. Duparc, assiste de H. Lagotala et M. Gysin, en ete 1928.)

Ce profd traverse la vallee de la Comba-Luvizi1 dans sa partie
occidentale; il part du Plateau des Cataractes, pres du village

1 Delhaye et Sluys, loc. cit.
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